
Tanzanie : un journal suspendu pour un mois

    Reporters sans frontiÃ¨res,Â 10.09.2021  Devant la suspension, pendant 30 jours, dâ€™un titre de presse indÃ©pendant
tanzanien, Reporters sans frontiÃ¨res (RSF) dÃ©nonce une dÃ©cision arbitraire et zÃ©lÃ©e, en totale contradiction avec la fin
des sanctions contre les mÃ©dias annoncÃ©e par la nouvelle prÃ©sidente du pays.  
  Raia MwemaÂ nâ€™est plus en kiosque depuis le 6 septembre. La veille, le porte-parole du gouvernement tanzanien,
Gerson Msigwa, a annoncÃ© la suspension pendant 30 jours de cet hebdomadaire indÃ©pendant en langue swahili, lâ€™un des
plus populaires du pays. Il est principalement reprochÃ© au journal dâ€™avoir prÃ©sentÃ©, dans son Ã©dition du 3 septembre,
lâ€™homme qui aÂ abattuÂ plusieurs policiers et un agent de sÃ©curitÃ©, le 25 aoÃ»t dernier, comme un membre du Chama Cha
Mapinduzi (CCM), le parti au pouvoir depuis lâ€™indÃ©pendance de la Tanzanie en 1962. De fait, le journal avait retrouvÃ© et
publiÃ© des photos du tueur portant desÂ habitsÂ aux couleurs du CCM. Joint par RSF, son directeur,Â Joseph
Kulagwa,Â prÃ©cise sâ€™Ãªtre Ã©galement appuyÃ© sur lesÂ dÃ©clarationsÂ du directeur des enquÃªtes criminelles, qui avait indiquÃ©
que le tueur s'Ã©tait placÃ© â€œsous lâ€™Ã©gideâ€• de ce parti pour couvrir ses â€œactivitÃ©s terroristesâ€•.Â   Lors dâ€™uneÂ rencontre avec les
journalistesÂ au mois de juin, la prÃ©sidente Samia Suluhu Hassan, qui a pris ses fonctions il y a trois mois, Ã  la suite du
dÃ©cÃ¨s soudain du prÃ©sident John Magufuli, avait assurÃ© vouloir amÃ©liorer la libertÃ© dâ€™expression et le dÃ©veloppement des
mÃ©dias dans son pays. Quelques semaines plus tÃ´t, elle sâ€™Ã©tait Ã©galement engagÃ©e Ã  lever les sanctions contre les
mÃ©dias visÃ©s par le passÃ©.Â   â€œLa suspension de ce journal sâ€™inscrit en totale contradiction avec les promesses de la
nouvelle cheffe dâ€™Etat,Â dÃ©nonce le responsable du bureau Afrique de RSF, Arnaud Froger.Â Il sâ€™agit du mÃªme type de
sanctions arbitraires et zÃ©lÃ©es prises durant les annÃ©es au pouvoir de son prÃ©dÃ©cesseur, John Magufuli, une pÃ©riode
marquÃ©e par un dÃ©clin inÃ©dit de la libertÃ© de la presse en Tanzanie. Les mÃ©dias tanzaniens sont Ã  bout de souffle. Cette
politique rÃ©pressive doit prendre fin.â€•Â   A lâ€™instar deÂ nombreux mÃ©dias,Â Raia Mwema, avait dÃ©jÃ  fait lâ€™objet dâ€™une suspension
en 2017 : il avait dÃ» cesser sa parution pendant 90 jours aprÃ¨s avoir publiÃ© un article intitulÃ© â€œLa prÃ©sidence Magufuli
vouÃ©e Ã  lâ€™Ã©checâ€•.Â   Lâ€™annonce de la prÃ©sidente tanzanienne de lever les sanctions prises contre les mÃ©dias sous lâ€™Ã¨re
Magufuli nâ€™a jamais Ã©tÃ© suivie dâ€™effets, bien au contraire : dÃ©but avril, le porte-parole du gouvernement avaitÂ annoncÃ© la
rÃ©vision de la dÃ©cision prÃ©sidentielle, selon laquelle seules les tÃ©lÃ©visions bÃ©nÃ©ficieraient de cette mesure - une
manifestation supplÃ©mentaire de la volte-face gouvernementale en termes dâ€™engagement envers la libertÃ© de la presse.Â  
La Tanzanie occupe la 124e position sur 180 pays auÂ Classement mondial de la libertÃ© de la presseÂ Ã©tabli par RSF en
2021. Sous la prÃ©sidence de John Magufuli, le pays avait perdu 53 places depuis 2016. Aucun autre Ã‰tat au monde nâ€™a
connu une telle dÃ©gradation ces derniÃ¨res annÃ©es.  
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